


18 / SUD-BARBEZIEUX
Charente Libre

Vendredi 15 mars 2024

C
’est un drôle d’invité qui
est venu au lycée Élie-
Vinet de Barbezieux.
« Rêve », une labrador

de 3 ans, a été présenté par Séve-
rine Patard et Fanny Rauch, res-
pectivement professeure docu-
mentaliste et CPE au lycée profes-
sionnel agricole du Renaudin à
Jonzac, accompagnée d’une di-
zaine d’élèves.
« Nous sommes entrées en con-
tact en novembre dernier dans le
cadre d’échanges de pratiques, el-
les souhaitaient avoir un retour
d’expérience sur nos classes mo-
biles et nous étions intéressés par
cette initiative inédite d’avoir un
chien de médiation dans un éta-
blissement scolaire », renseigne
Nadia Gilard, professeure de let-
tres modernes au lycée de Barbe-
zieux.
Car depuis un an, « Rêve », qui
avait échoué à son examen de
chien d’aveugle, a été adoptée au
LPA de Jonzac, devenant la mas-
cotte des élèves et des personnels :
« C’est un appui aux apprentissa-
ges, aux relations, au bien-être, et
même un moyen de lutter contre
le harcèlement ou la phobie sco-
laire », ont témoigné les élèves qui
s’en occupent en quotidien.
En échange, la délégation du Re-
naudin a reçu le témoignage de
leurs hôtes sur les apports des
classes mobiles (1) : « Deux classes

sont équipées de tables et de chai-
ses roulantes, et de tablettes qui
amènent à une pédagogie diffé-
rente où le professeur guide,
écoute et adapte ses méthodes
aux élèves », a informé Nadia Gi-
lard qui a initié le projet avec ses
collègues Marie Arnaud et Élodie

Foucaud, professeures d’espa-
gnol et avec Mathilde Nauleau,
professeure d’anglais.
« Les élèves travaillent différem-
ment, sont plus actifs et motivés. »
Et certains se sont même aperçus
que cela favorisait des préconisa-
tions pédagogiques de Montai-
gne, comme l’autonomie, dans
l’esprit humaniste d’un certain
Élie Vinet…

Un futur théâtre de verdure
L’autre temps fort de la journée a
aussi été la venue des animateurs
des Jardins respectueux de Châ-
teaubernard. « Nous poursuivons,
avec ce volet intitulé ‘‘Santé dans
mon établissement’’, le projet de
végétalisation du lycée amorcé il y
a deux ans, en réalisant des bacs
de plantes grimpantes qui surélè-
veront le dôme géodésique, pour
créer un îlot de fraîcheur », expli-
que Élisabeth Tapon, professeure
de SVT.

Et cette année, les élèves ont vu le
concours des apprentis en amé-
nagement paysager du centre de
formation de l’Oisellerie à La Cou-
ronne, dans le cadre des partena-
riats du label E3D. « Nous avons
fait le constat en conseil de la vie
lycéenne que les espaces exté-
rieurs n’étaient pas assez fré-
quentés par les élèves et ils nous
ont conseillés », explique Aline
Boissier, conseillère principale
d’éducation. Un partenariat qui
devrait amener à la réalisation
d’un théâtre de verdure mêlant
pierre et végétal.
Au final, ces deux actions se veu-
lent complémentaires, « elles par-
tent du postulat que la réussite
des élèves est étroitement liée à
leur environnement scolaire », ré-
sument les enseignants.
HUGUES MORVAN

(1) Le projet a reçu une bourse
du dispositif Notre école faisons-la
ensemble (Nèfle).

BARBEZIEUX

Les projets fleurissent 
au lycée Élie-Vinet
C’est bientôt le printemps et le lycée Élie-Vinet voit fleurir les projets. 
Avec pour fil conducteur, le bien-être des élèves au travers d’actions innovantes.

Les élèves de seconde vont surélever le dôme géodésique pour en faire un havre de fraîcheur. CL 

D’autres projets vont se réaliser à Élie-Vinet dans les prochaines semaines. À com-
mencer par le séjour du 18 au 22 mars à Dublin d’un groupe de 22 élèves, « une
immersion dans le cadre de l’enseignement Langue et culture européenne (LCE) »,
renseigne la proviseure Marie Ledoux. Suivra le 27 mars, une sortie citoyenne à
l’Assemblée nationale, à Paris pour les délégués élèves, en association avec ceux du
lycée professionnel agricole de Salles-de-Barbezieux, avant que le Printemps des
poètes ne fasse fleurir les rimes et les vers. Et fin mai, des élèves partiront faire un
stage d’activités de pleine nature à Barèges, dans les Hautes-Pyrénées dans le cadre
de l’enseignement optionnel d’éducation physique et sportive.

Voyages, citoyenneté, poésie…

« Rêve », labrador femelle de 3 ans, est venue en vedette à Élie-Vinet pour expliquer
son rôle au lycée agricole de Jonzac. CL 

Formations aux métiers de bouche, d’art ou
de service sont dispensées au CFA de Bar-
bezieux. En tout douze métiers peuvent
être envisagés comme débouchés : bou-
langer, pâtissier, boucher, charcutier, ébé-
niste, maréchal-ferrant, ferronnier, tailleur
de pierre, coutelier ou encore dans la petite
enfance ou la vente. Accessible dès 14 ans,
sans obligation de détenir le brevet des col-
lèges, il propose des cursus en alternance
ou de la reconversion professionnelle pour
des niveaux de diplômes allant du CAP, CTM
au BTS, BTM, mais également des mentions
complémentaires. Pour découvrir tous les
possibles, l’établissement ouvre ses portes,
au 39 avenue Vignola, ce samedi 16 mars de
9h à 17h.
Renseignements et inscriptions go.arti-
sanat-nouvelle-aquitaine.fr/jpo-cma

BARBEZIEUX

Portes ouvertes au CFA
demain

Dans le cadre de la 11e édition de «Tous au
compost» initiée par le réseau «Compost
citoyen», le chantier d’insertion du centre
socioculturel Envol, en partenariat avec Ca-
litom, organise plusieurs actions à destina-
tion des habitants sur la pratique du com-
postage. Il tiendra un stand lundi 25 mars
entre 8h et 13h sur le marché de Chalais
(bonnes pratiques, échanges, conseils).
Samedi 30 mars de 14h à 17h30, à la salle
des Vieilles grilles de Chalais, ce sera un
“goûter compost” (bonnes pratiques, com-
ment utiliser les bacs mis à disposition de
la mairie de Chalais, possibilité de repartir
avec du compost mûr). Mercredi 3 avril de
14h à 17h, au jardin des lutins au bord de la
Tude : construction d’un bac de culture au-
to-fertile avec les Compagnons du Végétal
et plantation d’un arbuste. 

CHALAIS

«Tous au compost»

Une assemblée générale extraordinaire
du comité des fêtes est prévue ce soir à
20h, salle des associations. Un candidat
s’est fait connaître pour tenir le poste de
président. Il reste à trouver quelques bé-
névoles prêts à s'investir pour constituer
le bureau et organiser les manifestations
récurrentes. 

PILLAC

Comité des fêtes: assemblée
générale extraordinaire ce soir

L’Atelier Chabrol (11, route du Maine-Chabrol
à Édon) propose une initiation à la peinture
à la laine pressée mercredi prochain 20
mars, de 14h30 à 16h30. Cet atelier sera ani-
mé par Christine Égalité, artiste qui pro-
pose “en exclusivité mondiale” ce procédé
de “peinture sèche” avec des laines car-
dées colorées, fixées sous verre. Tarif: 20€
par personne (10€ si vous apportez votre
cadre). Participants adultes. Réservations
obligatoires avant lundi au 05 45 64 95 52
ou 06 87 12 24 28. Un cadre A4 et de la laine
de toutes les couleurs sont éventuellement
fournis. Les participants repartent avec
leur création.

ÉDON

Initiation à la peinture
à la laine pressée

Ce dimanche 17 mars, l'Amicale du temps
libre Générations Mouvement organise un
loto à la salle communale à 14h.

FOUQUEBRUNE
Loto



Saintes et Grande Saintonge

A reçu un texto qui est une belle
arnaque : « Coucou Maman, mon
portable est cassé, c’est mon nou-
veau numéro, tu peux me joindre
sur WhatsApp. » Ces filous redou-
blent d’imagination pour essayer
de récupérer des numéros de
téléphone et tenter de gratter de
l’argent. Il faut savoir aussi que
lorsqu’on casse/perd son portable,
on ne change pas de numéro de
téléphone. Le Piéton reste sur ses
gardes et invite ses congénères à la
plus grande vigilance. Il existe
d’ailleurs un site Internet (cyber-
malveillance.gouv.fr) qui recense
les arnaques de ce genre, c’est bien
utile.

Le Piéton

Hébergeurs charentais
Le Cercle des hébergeurs charen-
tais tient son assemblée générale
aujourd’hui, à 18 h 30, sur le « Palis-
sy III » à Saintes. L’association
s’adresse aux loueurs de meublés
saisonniers et de chambres d’hôtes.
Le Cercle est en quête d’un(e) se-
crétaire et d’un(e) trésorier(e)
adjoint(e). Renseignements en
téléphonant au 06 34 44 37 25 ou au
06 72 31 45 79.

Forum alimentaire
Deuxième forum alimentaire du
Projet alimentaire territorial de
Saintonge romane, aujourd’hui, au
lycée Georges-Desclaude de Sain-
tes. À 18 heures, « Vers une alimen-
tation durable qui préserve notre
santé, l’environnement et nos
territoires ». La première partie
verra intervenir Anthony Fardet,
ingénieur agroalimentaire. Il parle-
ra des habitudes alimentaires des
6-15 ans. Margaux Alarcon, post-
doctorante en géographie, inter-
viendra sur la sécurité et la rési-
lience alimentaires. Suivront des
initiatives positives pour l’alimen-
tation des jeunes et un temps de
discussion.

Marché des arts
Le Marché des arts se déroulera à
Saintes, dans la salle de l’Étoile
(médiathèque de Saintes), place de
l’Échevinage, samedi 30 mars et
dimanche 31 mars, de 10 à 18 heu-
res, et lundi 1er avril, de 10 à 17 heu-
res. Cette manifestation est organi-
sée par l’association MDA (Le
Marché des Arts) créée en 2019 par
des membres de la Palette de Sain-
tonge qui souhaitent étendre et
compléter l’offre proposée par cette
association d’artistes peintres. 
Tél. 06 89 32 04 07.

En Bref

« Ces livres devaient partir au pilon,
alors autant les proposer à la vente »,
indique Véronique Cambon, élue en
charge de la culture à la Ville de Sain-
tes. Lors des dernières Journées du
patrimoine, la médiathèque avait ré-
colté 1 753 euros. Ce lundi 25 mars, les

membres de l’antenne locale de l’as-
sociation Valentin-Haüy (AVH), du
nom de l’homme qui a fondé la pre-
mière école pour aveugles, étaient
conviés à la mairie.

Utilité publique
Créée en 1889 par Maurice de la Size-
ranne et reconnue d’utilité publique,

l’AVH a pour but de sortir les aveugles
de leur isolement. « Il voulait qu’au-
cune personne aveugle ou mal-
voyante ne soit empêchée d’appren-
dre le braille par manque d’argent »,
confie Monique Démoulins, respon-
sable de l’antenne saintaise avec An-
nie Dziacko. Voilà pourquoi tous ses
membres n’ont pas à payer de cotisa-

tion. « Tous les dons sont les bienve-
nus », glisse-t-elle, après avoir remer-
cié la Ville.
Les ateliers de l’AVH se tiennent cha-
que mercredi à partir de 14 heures,
annexe théâtre Geoffroy-Martel (26,
rue Geoffroy-Martel), à Saintes.
Étienne Latry

larochelle.avh.asso.fr

SAINTES

L’association
Valentin-Haüy
reçoit un don
de 1 753 euros

Les membres de l’association Valentin-Haüy, en présence des élus, ont reçu leur don dans la salle du conseil. É.L./ SO 

Hier, l’antenne saintaise
Valentin-Haüy s’est vu
remettre un chèque 
de la part de la mairie
de Saintes, provenant 
de la vente de livres 
à la médiathèque
François-Mitterrand

C
e vendredi 22 mars
après-midi, la grange
est baignée de soleil. La
lumière éclaire les ca-

gettes de fruits et légumes dispo-
sées derrière le comptoir occupé
par Blandine Quintard, aidée par
des élèves en BTS technico-com-
mercial du lycée Desclaude qui
ont aussi leur stand de produits.
Un parfum de potager traverse la
bâtisse située sur la route qui
mène à l’Agrocampus du lycée
Georges-Desclaude, de Saintes.
Des présentoirs exposent des con-
fitures, miels et autres jus de pom-
mes.
Chaque fin de semaine, les clients
des Paniers de producteurs vien-
nent ici chercher leur cagette à
15 euros ou 25 euros. Le panier est
précommandé et imposé par la
production du moment. Kiwis, as-
perges, radis, c’est la saison.
Application concrète du « circuit
court », les Paniers de produc-
teurs, alimentés par une trentaine
de maraîchers et agriculteurs de
Charente-Maritime affiliés aux
Jeunes Agriculteurs (JA), sont nés
dans l’urgence de la crise sanitaire
en 2020 afin d’offrir aux produc-
teurs un débouché. Le principe a
très rapidement trouvé sa clien-

tèle, dont une partie a découvert,
dans ce moment tout à fait excep-
tionnel du confinement, la ri-
chesse de la production locale.

Des idées de recettes si besoin
Restait à fidéliser ces nouveaux
clients. Très rapidement est née

une association qui a structuré un
système de commandes par Inter-
net et de ventes à la cagette, une
fois par semaine. L’association,
présidée par Alice de Lamarlière,
cherche à pousser davantage en-
core. De la cinquantaine de caget-
tes de fruits et de légumes hebdo-

madaire, elle ambitionne
d’atteindre la centaine avec une
totale liberté des clients.
Actuellement, « 40 % sont très fidè-
les, 20 % viennent régulièrement
et 40 % plus ponctuellement », ob-
serve Blandine Quintard. Pas de
cotisation, pas d’engagement à
prendre le panier quelle que soit
sa composition. Les seuls adhé-
rents de l’association sont les agri-
culteurs et maraîchers, qui s’ac-
quittent d’une cotisation et
reversent une commission.
Doubler l’offre ? « On a les produc-
teurs pour », assure Élodie Dubut,
vice-présidente de l’association,
agricultrice à Saint-Georges-des-
Coteaux. L’enjeu est de consolider
l’emploi salarié de Blandine Quin-
tard, passée d’un mi-temps à 70 %.
C’est elle qui compose les paniers
chaque semaine, met en ligne les
produits, réceptionne les com-
mandes passées par Internet, etc.
Et chaque vendredi matin, vient
l’heure de la mise en cagette avec
le coup de main des producteurs.
« Quand un légume est moins con-
nu, je donne une recette », rassure
Blandine Quintard. « Les clients
aiment la nouveauté. »

PANIERS DE PRODUCTEURS À SAINTES

Des fruits et des légumes
plein la cagette
Né pendant la crise sanitaire du Covid à l’initiative des Jeunes Agriculteurs, 
le principe des Paniers de producteurs est devenu associatif et cherche 
à multiplier par deux son activité

Blandine Quintard réceptionne les commandes, remplit les cagettes et assure la vente

chaque vendredi après-midi, à la grange du lycée Desclaude, avec l’aide d’étudiants. S. J. 

Séverine Joubert
s.joubert@sudouest.fr

La commande des cagettes (petites
ou grandes) se fait entre le lundi
soir et le jeudi midi, via la boutique
en ligne www.paniersdeproduc-
teurs.fr. Le retrait a lieu le vendredi,
entre 15 heures et 18 h 30, au lycée
Georges-Desclaude, 74, rue Des-
claude, Saintes. À côté des cagettes
de fruits et de légumes, l’associa-
tion a également développé des
ventes ponctuelles de viandes
(porc cul noir, poulet, colis de
bœuf, veau, agneau, pigeonneaux)
ainsi que son rayon épicerie fine.
Mail : paniersdeproduc-
teurs@gmail.com.

LE PRINCIPE



Haute-Saintonge SUD OUEST Jeudi 28 mars 2024

L
e lycée organisait déjà des
activités ouvertes, mainte-
nant c’est entré dans le pro-
gramme des lycées agrico-

les proposé par le ministère de
l’Agriculture et de la souveraineté
alimentaire : créer des animations
avec le milieu environnemental. Les
lycéens de 1re bac pro production en
Grandes cultures et Vigne et vin,
sous la houlette de Corinne Rouger,
enseignante socioculturelle, res-
ponsable de l’animation, et de leurs
deux enseignantes techniques, Ma-
gali Théry en agronomie et Aurélie
Leservoisier en œnologie viticul-
ture, ont organisé mardi 26 mars
une journée sur le thème du sol avec

les écoliers de CM1 et CM2 de l’école
de Saint-Germain-de-Lusignan. Ils
étaient 41 venus partager la journée
avec les lycéens allant par groupes
d’atelier en atelier et prenant le dé-
jeuner avec eux. « On a commencé à
travailler sur un thème général, le
sol », décrit Corinne Rouger, les ly-
céens n’avaient plus qu’à se distri-
buer les rôles pour la journée.

Ils ont créé un jeu sur les insectes
Une partie de la classe a parlé de la
consommation de l’eau, une autre
des insectes, comment les recon-
naître, leurs bienfaits dans la terre,
un autre groupe de la terre dans un
jardin (comment l’améliorer, la tra-

vailler, et chaque écolier est parti
avec un pot de semence en souve-
nir). Certains étaient sur l’exploita-
tion et présentaient les couverts
(l’herbe) dans la culture. Des ly-
céens se chargeaient de faire la liai-
son entre chaque atelier. Parmi les
animations concoctées par les ani-
mateurs de la rencontre, un groupe
de trois lycéens a inventé et fabriqué
deux jeux, un jeu « Memory » et un
jeu « Qui est-ce ». « On trouvait inté-
ressant de faire apprendre aux éco-
liers les petits insectes sous cette
forme », témoigne Lana Binet-Jolly,
élève de 1re bac pro CGEA (grandes
cultures). « Aujourd’hui, on a préfé-
ré être avec les primaires, c’est plus
intéressant. J’ai trouvé super bien de
montrer aux enfants ce qu’on fait,
plus en profondeur, et on adore ce
qu’on fait au lycée. Je trouve que
cette journée est une très bonne
idée, et on est bien aidés » précise la
jeune lycéenne.

Moins travailler en profondeur
Ce jeudi 28 mars, les lycéens se pré-
parent à une nouvelle animation
mais, cette fois, en accueillant des
agriculteurs. « Il y aura une mini-
conférence puis ils insisteront sur le
travail du sol, comme le fait de
moins travailler en profondeur »,
poursuit Corinne Rouger. « C’est
nouveau pour nous mais ça leur
permet de voir la transmission. Les
élèves sont passionnés et à l’aise »,
ajoute leur professeur d’agronomie
Magali Théry. Les animations vont
se poursuivre dans ce lycée à taille
humaine (147 élèves, une trentaine
d’apprentis et la formation adultes).
Vendredi 5 avril, les lycéens en 1re

vente seront sur le marché de Jon-
zac, avec leur professeur Isabelle
Boucherie, pour parler de gas-
pillage alimentaire, sujet qui sera
aussi abordé le 30 avril avec les éco-
liers de CE1 de l’école Malraux.
Colette Macintos

Autour de Corinne Rouger
(écharpe rouge), les ly-
céens et les écoliers jouent
avec un jeu sur les insec-
tes. COLETTE MACINTOS 

JONZAC

Les lycéens
reçoivent
des agriculteurs
Sur le thème du sol, des élèves du lycée agricole 
Le Renaudin ont mis eux-mêmes en place deux
rendez-vous, l’un a eu lieu mardi avec des écoliers,
l’autre se déroule aujourd’hui avec des professionnels

Lundi 4 mars avait lieu la deuxième
édition du concours de la Meilleure
galette charentaise 2024, à La Ro-
chelle, lors du salon professionnel
de la fédération Comptoir et Four-
nil’Pro. Vingt candidats ont présen-
té leur création devant un jury com-
posé d’un président jeune retraité
en boulangerie-pâtisserie, de qua-
tre femmes dont trois boulangères,
d’une professionnelle en vente de
matériel de boulangerie et d’un an-
cien professionnel en boulangerie.
Et c’est ainsi que le Prix de la
Meilleure galette charentaise 2024
a été décerné à Stéphane Godrie,
artisan boulanger-pâtissier à Mari-
gnac, sous l’enseigne « Pains et
Gourmandises » (1). Lors du der-
nier concours Saveurs Nouvelle-
Aquitaine, il avait déjà obtenu la
médaille de bronze.
Stéphane Godrie et sa compagne
Julie Berthelot se sont installés à
Marignac en octobre 2014. Le jeune
homme a un parcours atypique
puisqu’il a fait le tour de France
comme compagnon, dans sept vil-
les différentes et même à Bruxelles.

« C’est exigeant, avoue-t-il, mais
c’est très formateur ». D’ailleurs, de
son périple dans le Nord, il a gardé
la tarte au sucre et le cramique.

La même équipe
Le jeune couple précise que
l’équipe du début de l’aventure est
restée la même : au labo, il y a Chris-
tophe, le pâtissier ; Jason, qui après
quatre ans d’apprentissage, son
CAP et BP en poche, est ici depuis
2016 ; Tom, apprenti depuis trois
ans ; et Lou Ann, apprentie pâtis-
sière. Son également citées, Oxana,
Astrid et Marie Hélène pour la par-
tie vente et snacking.
Mais si Stéphane et Julie ont pu
s’installer, c’est aussi grâce au projet
de la municipalité. Malgré les longs
travaux de la chaussée en 2017, puis
les années Covid, et la hausse du
coût de l’énergie, ils ont malgré tout
réussi à diminuer les charges. « Il
faut écouter les conseils », sourient-
ils.
Nadine Julliard

(1) La boutique est située à Marignac, 

en bordure de la RD 142.

MARIGNAC

La meilleure galette
charentaise est réalisée ici

La bonne galette de Pains et Gourmandises chez Stéphane et Julie. NADINE JULLIARD 

Jean Monnereau est né le 24 mars
1924 à Étampes (91). Il a épousé
Jeannine en 1923. De leur union,
trois garçons et deux filles sont ve-
nus égayer leur vie. À la suite d’un
grave accident familial, ils ont
adopté trois enfants dont deux gar-
çons et une fille.
Jean Monnereau a eu une longue
carrière professionnelle artistique
comme relieur à la Bibliothèque
nationale à Paris où il a redonné vie
à des volumes anciens au prix ines-
timable ; de plus, toujours avec son
altruisme, il a pensé à défendre les
autres avec des responsabilités
syndicales. Lorsque l’heure de la
retraite a sonné, c’est à Saint-Mar-
tial-de-Mirambeau qu’il a élu do-
micile mais sans oublier son mé-

tier. Il y a créé un club de reliure
dans une ancienne classe d’école
transformée en atelier pour trans-
mettre son savoir-faire à des per-
sonnes amoureuses de jolis volu-
mes.
Soixante personnes de sa proche
famille se sont réunies ce 24 mars
dans la salle de réunion des Aînés,
pour faire une grande surprise à ce
centenaire toujours jovial. Notre
centenaire s’est retrouvé veuf voilà
dix ans et trois ans plus tard, ne
supportant plus la solitude, il a
choisi de partager sa vie avec les ré-
sidents de la maison de retraite de
La Mirambelle. Établissement qui
comptait également marquer cet
anniversaire pas comme les autres.
Michel Yvonnet

MIRAMBEAU

Cent ans et une vie bien remplie pour Jean Monnereau

Une bien belle famille réunie pour l’occasion. MICHEL YVONNET 

Saint-Thomas-de-Conac
Garde-chasse. L’association
communale de chasse agréée
(ACCA) organise une assemblée
générale extraordinaire ce samedi
30 mars, à 10 heures, à la salle des
fêtes. Motifs : révision de la ré-
serve de chasse du marais et no-
mination d’un garde-chasse com-
munal avec vote à bulletin secret.

Pons
Chasse aux œufs et à l’an-
guille. Dimanche 31 mars, chasse
aux œufs géante au jardin médici-
nal de 9 h 30 à 12 h 30. Est annon-
cée pour cet événement, la pré-
sence de la troupe L’Anguille, la
Reine et le Lapin, des comédiens
farfelus du Site en scène du mois
d’août.

Communes express



Royan et Royannais SUD OUEST Mardi 16 avril 2024

L
’histoire en deviendrait
presque comique. En
portant son choix sur Fra-
din Promotion pour réha-

biliter le site de Foncillon, la ma-
jorité municipale de Didier
Quentin voyait dans le projet du
promoteur bordelais Norbert Fra-
din « le projet le plus crédible ».
Onze ans après la vente du site (1),
neuf ans après l’obtention du per-
mis de construire, toujours aucun
restaurant à l’horizon, pas plus
que le « parc d’animations cultu-
relles et artistiques » promis à
l’étage du restaurant, que le « jar-
din ouvert au public permettant
d’accueillir des expositions cultu-
relles variées et, notamment, des
sculptures monumentales ». Les
20 appartements en accession li-
bre, partie la plus lucrative du

projet, sont bien achevés et com-
mercialisés depuis deux ans, eux.
En revanche, les cinq logements
sociaux que le promoteur est léga-
lement tenu de produire égale-
ment se font attendre. Un euphé-
misme.
À son tour, l’élu d’opposition Nou-
vel’R Thomas Lafarie a tenté d’en
apprendre un peu plus sur la date

de livraison desdits logements ai-
dés, lors du dernier conseil muni-
cipal, jeudi 4 avril. « Le groupe
Fradin Promotion s’était engagé à
achever sa résidence de Foncillon
en mars 2024. Comme nous som-
mes désormais au mois d’avril,
sous quel délai ce promoteur
compte-t-il conventionner les
cinq logements à loyer abordable
réglementairement dus et les sou-
mettre à la commission d’attribu-
tion ? »

Quatre sur cinq
Avant Thomas Lafarie, l’élu d’op-
position Royan à Gauche Jacques
Guiard avait interpellé le maire,
Patrick Marengo, en… mars 2023.
Puis à nouveau le 24 juin de la
même année. « Vous nous aviez
dit en mars que M. Fradin pré-
voyait d’achever les logements so-
ciaux pour une mise en location à
l’été 2023. Qu’en est-il ? » Réponse
un brin gênée de l’édile : « J’ai re-
lancé M. Fradin le 6 juin. Je n’ai, à
ce jour, pas eu de réponse. »
Le promoteur bordelais a fini par
daigner répondre au maire de
Royan, avançant visiblement une
nouvelle promesse calendaire.
Cette fois, juré, craché, en tout cas
selon ce que Patrick Marengo a pu
en dire le 4 avril dernier, « M. Fra-
din nous confirme que quatre lo-
gements seront prêts à la location
aidée pour l’été. Le cinquième lo-
gement, lui, présente des problè-
mes de remontées capillaires,
pour lesquels n’ont pas encore
trouvé de solution. » Ah, les aléas
des chantiers…

« Aucune manœuvre dilatoire »
Promesse pour promesse, Nor-
bert Fradin assure, dans sa der-
nière réponse à Patrick Marengo,
qu’il n’use d’« aucune manœuvre
dilatoire » pour endormir la « vigi-
lance » de la municipalité. Jacques
Guiard n’a pu s’empêcher, jeudi,
de s’étonner, néanmoins. « Il ne
donne pas de délai précis ? »
L’automne dernier, déjà, le Collec-
tif pour un habitat social en Pays
royannais avait interpellé le maire
sur la question, sans recevoir da-
vantage de précisions à l’époque.
Porte-parole du collectif, Emma-
nuelle Stroesser rit jaune quand
elle rebaptise Foncillon les « Bas
de Foncillon », en référence aux
Hauts de Royan, qui seront cons-
truits en lieu et place de la Robi-
nière. À Foncillon, les travaux ont
débuté en 2017… « Depuis le dé-
but, Norbert Fradin répond que
les logements sociaux seront li-

vrés « bientôt », mais c’est un
« bientôt » éternel, en fait. »
Citant Norbert Fradin, Patrick
Marengo a évoqué jeudi en con-
seil municipal « un conventionne-
ment à venir avec l’Anah »,

l’Agence nationale de l’habitat.
« Le problème que pose un con-
ventionnement avec l’Anah, s’in-
quiète Emmanuelle Stroesser,
c’est que si après six ou neuf ans il
n’est pas renouvelé, le classement
en logement social tombera et ces
logements seront retirés du con-
tingent de logements sociaux de
la Ville. » Encore redevable, selon

les termes de la loi SRU, de quel-
que 1 800 logements aidés, la Ville
de Royan n’y perdrait que cinq lo-
gements – s’ils sont un jour mis
sur le marché locatif aidé –, mais
le promoteur, lui, y gagnerait cinq
appartements à vendre à bon prix.
À son interpellation initiale sur le
sujet le 4 avril, Thomas Lafarie
avait ajouté une sous-question :
« Quel moyen de pression envisa-
gez-vous pour que le délai soit à la
fois raisonnable et respecté ? » Pa-
trick Marengo n’a pas répondu sur
ce point. Peut-être parce que la
Ville ne dispose pas de levier pour
obtenir de Norbert Fradin qu’il
tienne toutes les promesses qui
ont valu à son projet d’être consi-
déré comme « le plus crédible ». Il
y a onze ans…
(1) Vendu 2 millions d’euros, quand

France Domaine l’estimait à 4,7 millions

d’euros, en précisant que des surcoûts

devraient être déduits.

ROYAN

A Foncillon, toujours pas de
logements sociaux, de restaurant…
Enfin, quatre des cinq logements sociaux
dont est redevable Fradin Promotion
devraient être mis en location d’ici à l’été
prochain. Le promoteur avait déjà fait 
la même réponse au printemps 2023

Le promoteur 

Norbert Fradin, lors

d’une visite guidée 

du chantier 

de réhabilitation 

de l’ancienne piscine

de Foncillon et de

l’ancien restaurant Le

Nautile. ARCHIVES R. C. 

« Les logements
sociaux seront livrés
« bientôt », mais c’est
un « bientôt » éternel »

Ronan Chérel
r.cherel@sudouest.fr

« Quel moyen de
pression envisagez-vous
pour que le délai soit 
à la fois raisonnable 
et respecté ? »

La classe de bac pro aménagement
paysager de l’Agrocampus de Sain-
tonge prépare un projet de dessin sur
le sable depuis janvier en collabora-
tion avec l’artiste de beach art JBen.
Mercredi 10 avril marquait la fin

d’une expérience en apothéose avec
la réalisation d’une œuvre collective
plage du Chay à Royan.
« La classe a tout de suite été récep-
tive », se réjouit Amandine Vidal, pro-
fesseure d’éducation socioculturelle.

Le beach art est une œuvre éphémère
dessinée dans le sable et les élèves
ont pu la dessiner avec des râteaux.
De quoi faire le lien entre l’art et un
outil de travail quotidien pour les étu-
diants en aménagement paysager.

Un arbre dessiné
La plage a vu apparaître un arbre de
50 mètres avec la touche personnelle
de chaque élève. Nolan, apprenti de
dernière année, y a participé avec en-
thousiasme. « J’ai découvert cette
nouvelle manière de dessiner avec
plaisir », confie-t-il. JBen, quant à lui,
afait part de sa satisfaction d’avoir pu
collaborer avec ces apprentis paysa-
gistes.
Eva Loyer-Boisseau

ROYAN

Du beach art pour les élèves
du CFA de l’Agrocampus

L’artiste de beach art JBen est devenu le mentor 
des apprentis du CFA de l’Agrocampus de Saintonge 
le temps d’une œuvre sur la plage du Chay

Les élèves du CFA ont dessiné un arbre 

sur la plage. E. L.-B. 

Christophe Lucet à Royan
Les Rendez-vous Littéraires de
Royan organisent leur prochain
café littéraire ce mardi 16 avril
2024 à 18 h 15 à la Maison des
associations, espace Pelletan,
avec comme invité Christophe
Lucet, éditorialiste à « Sud
Ouest ». Il parlera de son grand-
père Pierre Henri Simon (1903-
1972), romancier, essayiste, intel-
lectuel engagé, natif de Saint-
Fort-sur-Gironde. Il fut élu à
l’Académie française en novem-
bre 1966. Tarif : 6 euros pour les
non-adhérents.

En bref





Saintes : l'Agro'Fest, deux jours sous le signe de
l'agriculture, de l'eau et du vivant
Par Sudouest.fr

V endredi 24 et samedi 25 mai,

l'Agrocampus de Saintes or-

ganise la seconde édition de

son Agro'Fest, un rendez-vous mêlant

informations, animations et musique.

C'est gratuit

La deuxième édition de l'Agro'Fest, « le

festival de l'agriculture, de l'eau et du vi-

vant », aura lieu ce vendredi 24 mai, de

10 heures à minuit, et samedi 25 mai, de

9 heures à minuit, au lycée Georges-De-

sclaude, de Saintes. Et c'est gratuit.

Au programme : démonstration de

tracteurs, sensibilisation à l'eau, biodi-

versité, animaux... autant de possibilités

de voir l'agriculture différemment. Une

conférence sur l'agroforesterie sera don-

née vendredi 24 mai, à 17 h 30, par

Alain Canet, agronome et vice-président

fondateur de Carbone fertile. Près de

900 élèves du secteur de Saintes vont

participer vendredi aux différents ate-

liers.

Deux soirées en musique

Vendredi 24 mai, à 21 heures, un concert

sera donné par la Brigade du kif et

samedi 25 mai, à 20 heures, quatre DJ

seront aux platines, dont DJ Larsen, DJ

Moule, Adrien Toma et DJ Links two.

Samedi 25 mai, un marché de produc-

teurs et d'artisans locaux se tiendra

également de 9 à 17 heures.

Saintes : ajouter le nom de l'ancien

maire Michel Baron au cours National

est-il justifié pour vous ?Débattez LES
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Saintes et Grande Saintonge

Aura une pensée pour Evane Cou-
tentin aujourd’hui. Le skateur
saintais, âgé de 15 ans, sera à Bor-
deaux à l’occasion du passage de la
flamme olympique. Il a été sélec-
tionné pour participer au relais
collectif aux côtés du Landais
Vincent Milou, qui défendra la
France en skateboard. Le Bipède
est un peu jaloux d’Evane, qui va
vivre une chouette expérience, en
espérant que tout se passe comme
sur des roulettes.

Le Piéton

MOVEMENT CHILD 

I
drissa Camara a 25 ans et ar-
rive de Guinée, où il a décro-
ché un diplôme en histoire
des relations internationales

à l’Université générale Lansana
Conté de Sonfonia, à Conakry ; Ida
Dossou, 24 ans, est Béninoise et ti-
tulaire d’une licence en gestion
commerciale, économie appli-
quée, obtenue à l’Université d’Abo-
mey-Calavi.
C’est avec une envie de découverte
et de France que les deux étudiants
ont sauté sur l’occasion quand ils
ont découvert que l’Agrocampus de
Saintes recherchait des services ci-
viques, dans le cadre du pro-
gramme France volontaires, une
plateforme française du volontariat
international.
L’un et l’autre ont candidaté, et ont
tout fait pour se démarquer. Idrissa
Camara connaissait déjà bien l’an-
tenne du Département Charente-
Maritime Coopération qui nourrit
des liens avec la Guinée « depuis
trente-deux ans », précise le jeune
homme, quasiment ambassadeur
de cette coopération. Ida Dossou a,
quant à elle, bénéficié des finance-
ments du Pôle emploi de Guinée.
Les deux jeunes gens sont hébergés
à l’internat du lycée.

« Je marche à la motivation »
Rodolphe Zegrar, formateur traite-
ment de l’eau et responsable des
formations des métiers de l’eau au
sein du CFAA - CFPPA 17 (Centre de
formation d’apprentis agricole/
Centre de formation profession-
nelle et de promotion agricole), a
suivi les entretiens à distance, de-
puis Saintes. Et qu’attend-il de ces

jeunes amenés à passer six mois à
l’étranger ?
« Qu’ils soient sympas ! », plaisante
– mais pas tant que ça – le profes-
seur. « Il faut une vraie motivation,
un français correct. Je marche
beaucoup à la motivation. » La
suite se jouera sur le terrain. Les
deux étudiants foulent le terrain
depuis trois mois et « le temps
passe vite », constate Idrissa Cama-
ra.
Rodolphe Zegrar lui a confié l’ani-
mation des ateliers de sensibilisa-
tion de gestion de l’eau dans les éta-
blissements scolaires. Pour mener
à bien sa mission, l’étudiant gui-
néen travaille en cheville avec trois

étudiants du BTS GEMEAU (Ges-
tion et maîtrise de l’eau). À charge
pour lui de faire le parallèle entre
les pratiques en France et les pra-
tiques dans les pays du sud.
Ida Dossou est, quant à elle, sur les
préparatifs de Fest’Agri, ven-
dredi 24 et samedi 25 mai. Pendant
le festival, Idrissa Camara sera éga-
lement sur le pont, notamment
dans la « zone internationale » qui
met en avant les collaborations des
trois lycées (Desclaude, Petit-Cha-
dignac et Renaudin) avec les pays
étrangers. Ils sont nombreux
puisque la liste comporte le Qué-
bec, le Chili, l’Allemagne, le Viet-
nam et le Cambodge.

Retrouvailles
Dans une logique de réciprocité,
Sarah Greffier, étudiante de pre-
mière année en BTS GEMEAU,
19 ans, s’apprête à décoller pour la
Guinée, à Boffa, pour réaliser un
stage de deux mois au sein de Cha-
rente-Maritime Coopération, en
juillet et août. Quand elle a intégré
le lycée agricole, elle ignorait tout
de cette possibilité. Elle, qui avait
envie de « solidarité internatio-
nale » et rêvait de voyage en
Afrique, n’a pas hésité un instant.
Il est prévu qu’elle y retrouve Idris-
sa Camara puisque son service ci-
vique s’arrête le 19 juillet. Celui
d’Ida prendra fin le 26 juillet. La
jeune femme a d’ores et déjà prévu
de revenir en France, cette fois pour
reprendre ses études à Lyon, en
gestion et marketing, où elle est dé-
jà prise.
À mi-chemin de leur service ci-
vique, Ida et Idrissa se montrent
absolument ravis de cette expé-
rience même s’il a fallu s’adapter à
de nouvelles habitudes alimen-
taires. C’est définitif, Ida n’aime pas
le chou, rit-elle. Idrissa confie avoir
été étonné, sans détailler, par des
aspects de « la vie en communauté.
Mais on s’habitue », sourit-il.

SAINTES

L’Agrocampus trace son sillon
international
Le lycée agricole
accueille deux services
civiques venus du Bénin
et de la Guinée. Grâce à
Charente-Maritime
Coopération, cet été,
une étudiante française
fera son stage en Guinée

Sarah Greffier, étudiante à l’Agricampus, Idrissa Camara, étudiant guinéen, Rodolphe Zegrar, professeur, et Ida Dossou, étudiante

béninoise. SÉVERINE JOUBERT/SO 

Séverine Joubert
s.joubert@sudouest.fr

La deuxième édition de l’Agro’Fest, « le festival de l’agriculture, de l’eau et
du vivant », aura lieu vendredi 24 mai, de 10 heures à minuit, et samedi
25 mai, de 9 heures à minuit, au lycée Georges-Desclaude, de Saintes. C’est
gratuit. Démonstration de tracteurs, sensibilisation à l’eau, biodiversité,
animaux… autant de possibilités de voir l’agriculture différemment. Une
conférence sur l’agroforesterie sera donnée vendredi 24 mai, à 17 h 30, par
Alain Canet, agronome et vice-président fondateur de Carbone fertile. 
Près de 900 élèves du secteur de Saintes vont participer vendredi aux
différents ateliers. Vendredi, à 21 heures, un concert sera donné par la
Brigade du kif et samedi, à 20 heures, quatre DJ seront aux platines, dont
DJ Larsen, DJ Moule, Adrien Toma et DJ Links two. Samedi, un marché de
producteurs et d’artisans locaux sera proposé de 9 à 17 heures.

AGRO’FEST VENDREDI ET SAMEDI

Randonnée ensoleillée
avec le Secours populaire
Solidarité. Le soleil s’est invité à
la randonnée organisée par le
Secours populaire de Saintes,
samedi 18 mai au matin. Pour
cette première édition, 35 per-
sonnes (notre photo) avaient
répondu présent pour découvrir
la campagne saintongeaise au-
tour de Saintes. Cette randonnée,

organisée au profit des bénéfi-
ciaires du Secours populaire, a
permis de faire partager à des
amateurs de randonnée la voca-
tion et les engagements de l’asso-
ciation. Une belle occasion pour
que bénéficiaires, bénévoles et
donateurs se rencontrent et
fassent connaissance. Cette édi-
tion 2024 étant appelée à être
renouvelée, le Secours populaire

donne rendez-vous l’année pro-
chaine pour une nouvelle sortie.

Du jazz avec Alexis Valet
ce soir à Geoffroy-Martel
Concert. Ancien élève du
Conservatoire Ville de Saintes,
Alexis Valet est devenu un vibra-
phoniste très actif de la scène jazz
européenne. Ce jeudi 23 mai, à 20
heures, au théâtre Geoffroy-Mar-

tel à Saintes, le musicien origi-
naire de Bordeaux sera accompa-
gné pour ce concert par Tony
Tixier (piano), Joe Sanders
(contrebasse), Adam Arruda
(batterie) et, en invitée spéciale,
Dayna Stephens (saxophone). Il
fera notamment découvrir au
public son opus baptisé « Follo-
wing the Sun », capsule de son
expérience à New York. Gratuit.

Echos

MARIE-PASCALE AUCHÉ 

Société d’archéologie
La Société d’archéologie et d’his-
toire de la Charente-Maritime
(SahCM) tient son assemblée géné-
rale ce samedi 25 mai à 15 h à l’audi-
torium de la salle Saintonge, rue
Fernand-Chapsal à Saintes. L’ac-
cueil des adhérents se fera à partir
de 14 h (adhésion, 30 € pour l’an-
née). À 15 h, Bruno Dufaÿ présente-
ra les recherches sur l’ancien pont
de Saintes, dans le cadre du groupe
de recherche sur les monuments
disparus. Danie Picot prendra la
parole pour évoquer la biblio-
thèque de la SahCM, puis Romain
Charrier évoquera le projet d’in-
ventaire des fonds.

En Bref





Saintes et Grande Saintonge

A eu de la peine pour cet épouvan-
tail aperçu dans un champ, le long
de la D 137, entre Saintes et Saint-
Porchaire. Déjà que ce n’est pas
une vie facile, mais en plus, celui-là
a les pieds trempés, plongé dans
une nappe d’eau persistante. Et
pourtant, regardez bien, il garde le
sourire. Chapeau, pourrait-on
dire, s’il en portait un.

Le Piéton

PHILIPPE MÉNARD/SO 

R
épondre aux questions
qui n’existent pas encore,
répéter, réaliser des ta-
bleaux de land’art… C’est

la dernière ligne droite pour les
élèves de première Aménagement
paysager du lycée horticole et du
paysage du Petit Chadignac, de
Saintes. Vendredi 31 mai, samedi
1er juin et dimanche 2 juin, ce sont
les Rendez-vous aux jardins qui
embrassent le thème des « cinq
sens ».
Le prétexte était tout trouvé pour al-
ler explorer l’histoire et les recoins
du Petit Chadignac, en suivant Lu-
cas Hardy, Samuel Masson, Simon
Herbreteau, Clément Barbeau et les
autres élèves de la promotion. Le ly-
cée s’étend sur 12 hectares, dont 3,5
hectares d’exploitation et 3 hectares
de bois.

L’if commun, le hêtre pourpre
Les lycéens, encadrés par Sandrine
Savoie, enseignante d’éducation
socioculturelle, ont établi quatre vi-
sites. La « botanique » permettra de
découvrir les végétaux les plus em-
blématiques du site dont le gros if
commun, le hêtre pourpre et un
ginkgo biloba. Une visite sera dé-
diée à la gestion paysagère. La troi-
sième sera artistique avec des ins-

tallations végétales, réalisées cette
semaine avec l’artiste Carole Mar-
chais. La quatrième sera historique
et aura en point d’orgue la maison
de maître qui abrite l’administra-
tion du lycée du Petit Chadignac.
Le domaine de Chadignac existe
depuis 1453. En 1782, Jacques Ge-
net, docteur en médecine de la ville
de Pons, devient propriétaire de
l’une des parties. En 1905, deux
frères se partagent le domaine : il y
aura un Petit et un Grand Chadi-
gnac. En 1920, le Petit Chadignac est
acheté par la famille Martineau. En
1939, Paul Firino-Martell (le négo-

ciant en cognac) lui succède. Puis
ce sera le docteur Douteau, en 1941.
Dix ans plus tard, le Conseil général
de Charente-Maritime en devien-
dra propriétaire, le destinant à être
un lieu d’enseignement.
Dans le couloir de l’entrée de la
maison de maître, est exposée une
broderie avec les prénoms et noms
des premières étudiantes de l’École
ménagère départementale, en 1951.
Il s’agissait, selon l’historique re-
trouvé, de « former les futures
femmes d’agriculteur, capable de
tenir leur maison, faire le ménage,
apprendre les nouvelles tech-

niques culinaires de l’époque, mais
aussi d’apporter une aide dans la
conduite des élevages notamment
avicole donc l’élevage des oiseaux,
des volailles, et cunicole, l’élevage
des lapins domestiques. »
Où l’on (ré)apprendra aussi qu’« en
1968, l’École ménagère est transfor-
mée en Collège agricole féminin,
avec la création des classes de 4e est
de 3e. Une formation profession-
nelle en secrétariat accueil y est dis-
pensée. En 1971, le Collège agricole
emménage dans les nouveaux bâti-
ments et devient mixte avec la for-
mation horticole, ce qui lui permet,
par la suite, de devenir un lycée pro-
fessionnel, et s’unit avec le lycée de
la Pichonnerie, qui est aujourd’hui
le lycée George-Desclaude. »
Début d’une autre histoire qui a
donné naissance à l’Agrocampus de
Saintonge.

RENDEZ-VOUS AUX JARDINS À SAINTES

Le Petit Chadignac, du domaine
agricole à l’école ménagère
À l’occasion 
des Rendez-vous 
aux jardins, le lycée
horticole du Petit
Chadignac propose
quatre visites
thématiques samedi 1er

et dimanche 2 juin.
L’une évoquera la
maison de maître qui
abrite l’administration

Lucas Hardy, Samuel Masson, Simon Herbreteau et Clément Barbeau, quatre des élèves de première Aménagement paysager, 

en charge des visites. À gauche, la maison de maître ; à droite, l’if commun, le plus gros arbre du site. S. J. 

Séverine Joubert
s.joubert@sudouest.fr

Les visites des samedi 1er et dimanche 2 juin sont sans réservation, 
de 10 à 12 heures et de 14 à 18 heures. Vendredi 31 mai, de 14 heures à
16 h 30, sur rendez-vous uniquement au 05 46 74 32 77. 
Mail : lpa.chadignac@educagri.fr. Gratuit.

PRATIQUE

Le skatepark dénommé
« Camilo-Alonso »
Conseil municipal. Jeudi 30 mai,
à18 heures, majorité municipale et
oppositions se réuniront à l’hôtel
de ville pour l’avant-dernier conseil
avant la coupure estivale. Vingt-
deux points sont à l’ordre du jour. Il
sera notamment question du projet
de centre de secours. Les élus
doivent valider le principe de créa-
tion de cette infrastructure. Autre
sujet, la demande de subvention
pour l’acquisition d’équipement
nautique pour assurer la sécurisa-
tion de l’espace public en période
d’inondation. Le Conseil devra

également se prononcer sur la mise
en tourisme de l’amphithéâtre
gallo-romain ainsi que sur la modi-
fication de la convention cadre
entre la Ville de Saintes et la fonda-
tion 30 Millions d’amis pour la
stérilisation et l’identification des
chats errants sur le territoire com-
munal. Les élus devront également
se prononcer sur la création d’un
poste de rédacteur territorial en
charge de la communication. Une
délibération abordée jeudi portera
sur la dénomination du skatepark
pour le baptiser « skatepark Cami-
lo-Alonso ». Animateur au centre
social Belle-Rive, il est décédé en

2017 à 45 ans. Il a aidé à la structura-
tion de l’association de skateboard
Movement Child et à la création du
skatepark, inauguré en 2013. Le
public peut assister aux débats.

Les meilleurs moments 
du Petit Film bricolé
Réservations. Montée des
marches, témoignages, extraits de
films bricolés… L’association qui
organise le génial Petit Film bricolé
festival promet tout ça dans le petit
mot qu’elle a posté ce vendredi
24 mai sur sa page Facebook. Di-
manche 2 juin, elle organise à l’At-
lantic Ciné de Saintes (sur la zone

des Coteaux) la projection de son
« after-movie », qui retrace la jour-
née et la soirée du samedi 23 sep-

tembre 2023 pour sa 3e édition. Le
festival, qui a lieu tous les deux ans,
met sur le devant de la scène les
petits films réalisés avec les moyens
du bord. Les films présentés
concourent dans plusieurs catégo-
ries : scène culte, bande-annonce,
résumé et générique TV. Dimanche
2 juin, à 10 h 30 donc, une partie de
l’équipe sera là pour répondre aux
questions du public et présenter les
nouveautés pour la prochaine
édition, en 2025. C’est gratuit, mais
il faut réserver sur la page « Petit
Film bricolé festival » sur le site
helloasso.com et cliquer sur
« Avant-première ».

Echos

ÉTIENNE LATRY 

Chorale
Les élèves du collège René-Caillé
de Saintes présenteront « L’énergie
de la création », ce soir, à 20 h, à
l’auditorium de l’abbaye. Les
jeunes seront dirigés par Céline
Millié Rousset, professeure d’édu-
cation musicale, spécialiste du
chant choral et cheffe de chœur.
Concert gratuit.

Nettoyage de la Charente
Une opération de nettoyage des
berges, des chemins et de la Cha-
rente est programmée samedi
1er juin, à partir de 14 h, à Chaniers.
Rendez-vous au « communal » à
côté du bac à chaîne. Renseigne-
ments au 06 87 01 18 94, au
06 08 82 00 49 et au 05 46 91 88 78.

En bref
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